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CHRONIQUE DE ROUGEMONT

M. le colonel Rivett-Carnac, au chateau de Rougemont, a

bien voulu nous communiquer pour la Revue historique
vaudoise une Chronique de cette localite qui renferme

differents renseignements interessants sur l'histoire du Pays-
d'Enhaut. Nous le remercions de sa bienveillance en m6me

temps que de l'interet qu'il veut bien vouer ä l'histoire de

notre pays.
Voici le titre comp let de la Chronique de Rougemont:
Petite Chronologie ou discours du temps touchant quelques

particularites et surtout celles qui concernent ces lieux-ci,
recueillies sur quelques memoires qui en ont este trouves par
moy Abraham d'Apples, restaurateur du present livre.

Divers passages du manuscrit ne presentent guhre d'inte-
ret ou sont relatifs ä l'histoire generale; d'autres se trouvent

presque identiques ä plusieurs reprises. Nous nous sommes
done borne ä puiser dans cet ouvrage les passages qui nous

paraissaient presenter un interet süffisant pour etre places

sous les yeux de nos lecteurs. Nous avons conserve l'ortho-
graphe du compilateur.

1554. — L'annee 1554, un vendredi avant la St-Martin, ä dix
heures du soir, le comte Michel, fils du comte Jean de Gruyere,
abandonna le dit Comte ä cause du grand nombre de dettes dont
il estoit accabl6 et poursuivi. Ce qu'ayant veu, les deux cantons de
Berne et Fribourg auxquels estoit deue une grande somme par le
dit Comte, payerent toutes les autres dettes, tant k de ceux de
Basle qu'ä d'autres en plusieurs lieux. En vigueur de cela le dit
Comte leur fut adjuge et le gouvernerent et en jouirent indivise-
ment une annee entifere. jusques au 22 decembre 1555.

1555. — Tout le partage ayant este fait entre les dits Cantons,
le sort escheus aux princes Bernois, Gesseney, Rougemont, Chas-
teau d'CEx et Rossiniere qui composent un bailliage.

Le 25 decembre 1555, les Prebstres et Moines qui estoient aux
dits quatre lieux ayant appris qu'ils estoient escheus au canton de
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Berne, abandonnerent Je lieu et s'enfuirent. Hantz Jacob de Watte-
ville fit prester serment de fidelity au peuple et ensuite de ce, les

Idoles furent brushes aupres des Eglises.
1^56. — Au commencement de l'annde, le Sdnat de Berne

estant assemble pour eslire monseigneur Baillif, il n'y eut aucun
seigneur des Deux Cents qui voulut embrasser cette charge ä

cause non seulement de la rusticity de ce peuple, mais semblant
qu'il estoit imbu d'idolätrie il paraissoit difficile de la lui faire
quitter. Fut envoye et commande par le Sdnat Hantz-Rodolphe de
Graffenried, lequel ayant regi et gouvcrne ce peuple deux ans avec
patience, douceur et prudence, fut rappele k Berne ä cause de son
incommodite et pesanteur de corps.

En 1575, le village de Gesseney fut presque submerge par l'eau
et l'an 1577, fut presque incendie.

Dans ces temps, le Seigneur Baillif d'Erlach fit bätir le chateau
de Rougemont en la place du Cloitre des Moines. En l'an 1575, ce

seigneur fit encore bätir la prison de Chäteau d'CEx et les gibets de

Gesseney et Chäteau d'CEx.
L'an 1584, le premier Janvier, se firent de grands tonnerres et

esclairs.
Le temple de Rougemont fut rebasti par le Seigneur Baillif

Hantz Weiss.
L'an 1587, il y a eu grande famine.
L'an 1612 fut la grande peste dont moururent au bailliage 2500

personnes. Le premier qui mourut fut le Mdtral de Chäteau d'CEx
et le dernier, l'höte de la Maison du Pais

L'an 1618, la maladie Piemontoise apportee par les Suisses

au retour du Pidmont. On vit dans ce tems lä une grande Comette
en forme de pertuisanne avec une etoile extraordinaire sur la

pointe. C'dtoit comme un presage des maux qui arriverent en
Bohdme, Palatinat et Grisons V

En 1645, ils'eleva un vent si impdtueux et quasi universel partout

un Dimanche pendant que le peuple dtoit au preche. A Chäteau

d'CEx le vent abattit le clocher jusqu'aux murailles, comme
aussi le toitdelaprison.Unebelle et haute tour tombaaussi ä Payerne.

En 1650, il y eut un grand tremblement de terre k Gesseney

accompagne d'un grand bruit. En automne furent vus plusieurs
signes au ciel comme des hommes habilles de blanc qui annon-
<;aient la colere de Dieu sur les impdnitents, et ä cause de cela on
celebra un Jeüne le 28 Octobre 1657, auquel jour sur les quatre
heures du soir fut vue une grande Comette en forme de fouet entre
Rougemont et Chäteau d'CEx.

1 Le commencement de la guerre de Trente ans.
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Charles Wyss fut establi Baillif en 1656.
C'est le premier Baillif qui a fait son entree au pais sans une

grande compagnie de seigneurs et gens ä cheval.
Le 23 May 1664, le lundi, lendemain de la premiere Cene,arriva

l'horrible incendie de Chateau d'CEx. Le feu prit k L'Ours, maison
des Martins et cela a cause que la femme portoit des büches dans
la cuisine en bätissant la grange du dit Logis. Le feu s'y mit environ

les dix heures du matin. Dans une heure et demie, le village
fut tout consume excepte la Cure et cinq maisons au bas du village
et celle au Lieutenant Perronet qui est aujourd'hui la Cure. II
brüla 42 foyers, 63 poiles, beaucoup de greniers et granges, ^tables
ä vaches et ä chevaux, 48 menages et dix boutiques et bien du
bagage.

Albert Frisching a etd presents au bailliage en 1670. L'ayant
gouverne six annees, s'en retourna a Berne avec beaucoup d'or
dans sa bourse.

Charles Wurstemberg fut etabli Baillif en 1682. II regit six
annöes, etant un tres sage et benin Seigneur duquel les Paisans
ont requ toutes sortes de contentement.

L'an 1704, le 9me du mois de Mars, les trompettes ont titd intro-
duites dans l'Eglise de Rougemont pour y chanter k l'ordinaire les

louanges ,de Dieu. Jean, fils d'Abram Yersin, le sieur Justicier
Rodolphe Cottier ont commence auxquels s'est joint David ffeu
Jean Yersin.

L'an 1705, au mois de Juin, le p&ge de Montbovon a este

entierement enleve par la bonte de Leurs Excellences de Berne et

rdciproquement celui de Chateau d'CEx a etd enlevt: pour ceux de

Gruyere seulement.
Le nouveau Baillif Gabriel Stettier est ddcddd k Berne le 14 Oc-

tobre 1709, et a estd regrette de tout le monde ä cause de ses

grandes lumieres, de ses excellgntes qualites et de ses rares vertus.
L'an 1 711, Madame la Baillive de Watteville, de la famille de

Diesbach estant allee k la Cöte pour changer d'air pendant l'este,
tomba malade ä son retour k Vevey oü, aprhs diverses rechutes,
elle mourut chez Monsieur Magny, le 5 Janvier 1712. Elle fut
ensevelie au temple de St-Martin deux jours apres dans la tombe
de Mrs de Joffrey.

Jean-Rodolphe Effinguer prit possession du Bailliage en 1719-
C'etoit un homme rude qui tenait bien le parti des honn&tes gens
et punissoit et chätioit ceux qui faisoient faute, n'epargnant non
plus Ja prison pour peu de chose.

L'an 1733, il vint un debordement d'eau qui fit bien du mal. Mais
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Fan 1734, il eil vint un autre beaucoup plus grand et plus domma-
geable, tellement que tous les ponts qui traversoient la Sarine

depuis sa source jusqu'aux Moulins (Chateau d'CEx), il n'en resta

plus qu'un seul. L'an 1734, l'hiver est venu deux, ou trois jours
apres la St-Denis tellement qu'on ne put pas jouir des reguins, ni
peu ni prou; il y avoit deux pieds de neige par lebas et passe trois
pieds aux montagnes.

L'an 1740, il se fit du 15 au 20 Ddcembre un debordement d'eau

encore plus grand que celui de 1734 tellement que 1'eau ne laissa

encore qu'un pont sur la Sarine, mais de plus elle fit presque partout
des ravines et eboulements de neige et de pierre..

En 1738, au mois de May, il faisoit un temps aussi froid que
dans l'hyver, faisant tous les jours de la neige et forte glace de

sorte qu'au 20 May, les vaches ne pouvoient qu'ä grand peine
mordre l'herbe au bas pais.

Le Ier avril 1745 fut se second incendie de Chateau d'CEx qui
commenga environ une heure apres midi. On a vu que le feu
sortoit encore de derriere la charriere du logis de l'Ours. II brula
82 demeurages, 25 granges ou grangettes, 22 boutiques,4 greniers
doubles, 6 forges et 7 fours.

Monsieur Sigismond Wagner a estö Baillif des 1749. II a montre
pendant les six annees de sa prefecture, beaucoup d'integrite, de

douceur, de bontd. On a remarque en lui une conscience extreme-
ment delicate, un grand desinteressement. II est ennemi desprdsens
de corruption, ami de la paix et du bon ordre. Et dans son parti-
culier, il s'est montre genereux et d'une liberalite qui doit lui
attirer la reconnaissance de tous.

Pendant la Prefecture du Seigneur Baillif Jean Rodolphe Fischer,
le chateau de Rougemont a este rebasti. On a abattu la ramure
(charpente) du dit Chäteau avec ses planchers, galeries et boisages
et abattu la plus grande partie de §es murailles en 1756. Lorsqu'il
estoit pret ä estre habite, il a dte incendie environ les cinq heures
du matin le vendredi 30 septembre 1757. Mais dejä environ NoSl
de 1758, le dit Seigneur a pu y habiter et le chäteau a btd entife-

rement fini avec toutes ses 'nouvelles reparations tant au dedans

qu'au dehors l'an 1759. Sous la Prefecture du dit Seigneur Baillif,
on a obtenu plusieurs choses ä l'avantage de Messieurs les Minis-
tres de ce Bailliage et en particulier ä l'avantage de celui de

Rougemont, la bätisse de la nouvelle cure avec augmentation de
terrain aux environs. On a commencee la dite cure le 2 avril 1759
et le moderne pasteur Jean Daniel Rod a commencö d'y loger le
30 octobre 1760. Le dit Seigneur Baillif a fait rdparer et blanchir le
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temple de Rougemont et a fait mettre a 1'interieur les inscriptions
des passages de l'Ecriture sainte.

Abraham Grouber devint Seigneur Baillif l'an 1762; bien age,
un gros Seigneur et bei homme, bon pour ceux qui faisaient bien,
rude pour ceux qui ne voulaient pas lui obeir et n'epargnant pas
la prison.

Le 12 Octobre 1755, on a ddlibdre en conseil de Commune ä

Rougemont que l'on donneroit 30 dcus petits de salaire pour la
grande Ecole pendant l'hiver, outre le logement ordinaire. Le
salaire du regent qui fonctionne pendant l'dtd est de 20 dits.
II convient, pour trouver un bon rdgent et capable, que celui qui
aura la grande Ecole ait aussi celle d'ete. Ainsi suivant l'annotation
ci-dessus, son salaire doit etre de 50 dcus petits. Le salaire du

regent du Crdt est rdgld ä 20 ecus petits. Le salaire du rdgent de

la petite Ecole qui se tient au village pendant l'hiver est aussi regie
k 20 ecus petits. Celui du regent de la Manche d'Outre Flendruz
est rdgld ä 14 dcus petits. Outre ces salaires, la commune doit
encore fournir ä chacun la maison d'Ecole et leur affouage, qui ne
doit plus dtre porte par büches par les enfants.

Le iömars 1756, ilyeutproces entrela commune de Rougemont
et les regents David Bertholet et Albert Mange au sujet des

salaires. Le Seigneur Baillif Fischer condamne la commune qui
recourt devant les Excellences de Berne. Elle est encore condamnde
le 7 Septembre 1756. E. M.

Societe vaudoise d'Histoire et d'Archeologie.

Seance du 8 avril 1908, ä FHdtel-de- Vitte de Lausanne,

L'assemblde statutaire de la Societd a eu lieu ä la maison de

ville de Lausanne, sous la presidence de M.John Landry, president.
Une cinquantaine de membres etaient presents.

Le proces-verbal de la prdcddente sdance statutaire rddigd par
M. M. Barbey est lu et adopte.

Trois nouveaux membres sont regus dans la Soci£t<5; ce sont
MM. Schnetzler, syndic de Lausanne; Paul Decker, professeur ä

l'Ecole de commerce de Lausanne, et Jules Favre, maitre d'dtudes
ä l'Ecole de commerce de Lausanne.

Les comptes sont presents ä l'assemblde et approuves sur le

rapport des verificateurs au nom desquels parle M. Delessert.
M. Emmanuel Dupraz, curd d'Echallens, a donne lecture d'un

travail d'un grand intdret sur « Les relations des seigneurs de


	Chronique de Rougemont

